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-■ce pas que vous n'auriez pas dit
“non”?—

—Il n’y a pas de comparaison 
possible !

Elle reprit comme se parlant à 
elle-même :

—....Et pourtant, tous les jours
je communiais pour lui I_Cha-
cue matin et chaque soir, ses pe­
tits enfants tendaient au crucifix 
de leur lit la photographie de leur 
père!.... Je lui avais donné une 
médaille bénite à Notre-Dame des
Victoires 1_ Rien n’y a fait!...
Il a été tué, à Vanquois, d’une bal 
le en plein front à l’heure même 
où j’étais à genoux!— Ne me
parlez plus de Dieu !__Il n’existe
pas!_Ou alors, il se soucie tel-
Hement peu de nous!_
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ОТІ r hest atteindre 
la santé

On vous a dit souvent avec des mots trop lourds, 
Que les filles des fleurs sont d’or et de velours ; 
Je vous assure moi que leur toison légère 
N’a rien d'aussi pesant ; k corset qui les serre 
Est tissé tout au plus de soie etde satin 
Et peut-être, qui sait, des brumes du matin.

L’antre jonr, à la méridienne,
J’ai vu s'envoler un essaim ;
Ce n’était pas la fik indienne,
Mais en-brouhaha sans dessein.
Dans une ronde vive et folle,
Elles s’enroulaient en festons.
Elles dansaient la farandole, 
S'accompagnant sur tous les tons. 
S’accompagnant sur tous les tons

Elles s'élançaient en spirale 
Dans l’infini du ciel d’opale.
Et revenaient rasant le sol.
Puis, relevant soudain le vol 
De knr nappe brune et jolie,
Prises de joie ou de iolie,
Elles se moiraient de vermeil 
Dans la lumière du soleil.

Bientôt, pourtant, la petite âme,
La reine du bal printannier, 
Tournoyante comme une flamme,
Vint s'abattre sur un prunier 
Ce fut la fin de la féerie :
Autour de ce point capital,
Roula toute la draperie 
Et se tut la voix de cristal.

Et j’allai dans l'air tière et la brise embaumée 
Cueillir le fruit vivant, la grappe parfumée, 

Le thyrse brun et de safran.
Dans un petit palais tout de cire gauffrée, 
Les filles de l'azur montèrent en marée,

Belle promesse d’un autre an.
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!. Nous avons souvent insisté sur 
qui existe d’un service ' 

adéquat' dans la compa-| 
e і comme dans la ville. Nous j 

» vois aussi parlé maintes fais' 
des lbknfaits qu’en tireraietn les 
districts ruraux de notre pays del 
l’organisation d’Uriités Sanitai­

res de Comtés afin de pourvoir 
aux | résidents de la campagne et 
des villages des services de santé 
comparables à ceux qui sont éta­
blis (dans les cités.

Pèur illustrer notre point, nous 
allons prendre, comme exemple, 
la lutte entreprise par la ville de 
Toronto contre la tuberculose. 
Dans Vannée 1918, sur chaque 
100,000 de la population de cette 
ville, nne centaine sont morts par 
tuberculose, et en 1928, le nom­
bre de décès par tuberculose ne 
fut que de 54. En d’autres termes 
le t*ux de la mortalité par tuber­
culose fut baissé par la moitié, 
bar Suite des efforts des autorités 
au service de santé. Ces chiffres 

nt que la ville de Toronto 
a réissi à prévenir à peu près 300 
décèfe dans une seule année par 
une (seule maladie.

Dé semblables résultats peu­
vent être atteints partout dans le 
Canada. Ils ne viennent pas par 
hasard, mais se produisent par 
suitq d’un immense effort, bien 
dirigé et maintenu pendant des 
années. Tel effort demande le 
versement d’une somme d’argent 
asset considérable, mais il faut se 
rappeler que les déiper 
les auraient été dépa 
maladie dont il y a question n’au­
rait pas été contrôlé. Ajoutons au 
coûf de la maladie, la valeur ines­
timable de la vk humaine, les 
foyers brisés, les enfants laissés 
sans père ou mère. On constate 
donc facilement que les dividen­
des des placements en travaux 
d’hygiènes publique sont des é- 
pargnes et en santé et en bonheur 
humain.

Cès centres qui ne jouissent pas 
encore d’un service de santé con­
venable, ces districts ruraux qui 
ne possèdent pas encore des uni­
tés sanitaires, devront s’y occu­
per, et se demander s’ils ont le 
droit de se priver des bienfaits 
dont jouissent ks autres centres 
t districts. Toute personne doit se 
rappeler que la protection indi- 
vidueUiftet famiüak contre la ma- 

.1 ladie n’est atteinte que par moyen 
I d’un service de santé efficace et 
I adéquat.

Oym-—luge de Paixf On ne discute pas avec une 
femme qui sanglote.

Je la laissai dire...., je la lais­
sai regarder autour d’elle avec 
des yeux fous— se rouler dans sa 
souffrance et en épuiser la force 
douloureuse.

J’entends encore 1e souffle de 
sa poitrine oppressée, comme si 

la croix du Calvaire était
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f 22 J.toute
tombée sur elk— Je la vois, à 
bout de tout, fixant comme au 
bord d’un gouffre, le vide de sa 
vk..„ Je la vois, rabattant son 
voik de mort sur sa jeunesse et 
sur sa beauté.

—Ah! Monsieur le Curé!.... 
Et quand elle eut fermé la por­

te, je suis revenu, pensif, à mon 
bureau, et lentement, sincère­
ment, comme un homme et com­
me un prêtre, je me mis à lui é- 
crire— ce qu’elk n’aurait pas 
tendu— pas compris

23 V.
ï-’ч J 24 S. m.

XlVe ap. Pent.25d
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chrétien, dont le salut éternel est 
maintenant assuré, et qui reste 
devant vous comme une vision 
de réros? Etes-vous sûre qu’il 
aurait conservé ce rayonnement, 
s’il était revenu, pour de longues 
années bourgeoises, dans la pro­
se de la vie quotidienne?....

Du bien pour vous!....
Comme la flamme tord la fonde 

et purifie le métal, la souffrance 
transforme les coeurs. Femme de 
demain, je vous vois déjà dans les 
oeuvres.... Je vous vois cous ou­
bliant vous-même.... Je vous vois 
surtout regrettant le blasphème 
d’aujourdh'ui. !

Dieu, il pleure avec vous!
C’est lui qui arrêtait sur la rou­

le convoi du fils de la veuve de 
Nairn et rendait l’enfant à sa mè­
re—
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Ma pauvre enfant :

H existe tout de même, ce 
Dieu que vous venez de nier chez 
moi!

Il existe.... il entend les prières 
....il est bon infiniment.... Et tout 
cela, bien que votre mari dorme 
son sommeil de héros, face à l’en­
nemi, au pied de la colline de 
Vanquois.

C’est ce Dieu, maudit pas vous, 
qui me demande, ce soir, de vous 
écrire, et de k faire avec toute 
sa charité.

Vous lui aviez recommandé vo­
tre mari?

Votre mari est éternellement 
heureux dans la patrie des braves, C’est lui qui pleurait devant le 
et Dieu l’a reçu comme un mar- cadavre putréfié de Lazare, 
tyr! C'est lui qui a dit: “Venez à

moi’ vous tous qui souffrez!.... 
Les hommes sont la haine.... Je 
suis “l’Amour".... Les hommes 
tuent.... "Moi, je suis la Résur­
rection et la Vie!—

!» ^

ІШ
!-3$т
ітЧ v tiT V Architecte» ' *1r=

BEAULE & M0RISSETTE
» ARCHITECTES

SPECIALITES: Edifices public, «t religieux,
constructions à l’épreuve de fou.R uses actuel- 

ssées si la? <
ALBERT M0RIS8BTTB

a.a.a. a.a.v.g a.i.c.a
OSCAR BEAULE
| A.r.P.Q. ft Ж.ІС.Ж.

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC

Alphée POIRIER.e »' '0
t l'to-1
і

giste des hôpitaux, qui nous don- tion, tout en protégeant les ag- 
ne sur le radium de précieux ren- glomérations cellulaires voisines, 
geignements: C’est, en somme, affaire de cap­

tage et de sélection des rayons. 
Inutile d’a|jouter, n'est-ce-pas? 
que cette question est plus com­
pliquée que nous ne pouvons le 
dire en ces quelques mots et qu’­
il a fallu des années d’études et 
de tâtonnements pour arriver à 
ce résultat.

Mais il est maintenant permis 
de se servir du radium pour dé­
truire ks tumdurs cancéreuses 
inopérables. On arrive ainsi a ar­
rêter leur développement et à les 
faire disparaître sinon totale­
ment, du moins en grande partie, 
ce qui permet de donner une sur­
vie appréciable aux malades que 
l’on considèrrait auparavant corn 

me irrémédiablement condam­
nés.

Є Vous êtes, il est vrai, séparés 
pour quelques années. ..

Mais Dieu est-il la “cause” de 
cette séparation?.... L’a-t-il vou­
lue?.... O ul’a-t-il seulement sup­
portée avec autant de douleur que 
vous le supporteez vous-même ?

Hélas ! ma pauvre enfant, nous 
jouissions ici-bas d’une faculté 
terrible, qui est la raison même 
de nos mérites, celle aussi des pi­
res catastrophes : “nous sommes 
libres”, et Dieu lui-même s’incli­
ne devant notre liberté.

Un peuple tout entier, aveuglé 
par l’orgueil et l'ambition, a vou­
lu la guerre, il l’a voulue d’une 
volonté absolue, préméditée.

Cette guerre, bien des fois de­
puis quarante ans, elle fut sur 
le point d’éclater.

Avions-nous mérité, nous Fran 
çais, que Dieu fasse “toujours” 
le miracle de nous l’épargner?....

Répondez-moi en femme intel­
ligente et sincère que vous êtes?

Et alors, si la gurre s’est im­
posée.... la mort, elle aussi, a dû 
venir en faucheuse effrayanté.

Vous avez prié, pour qu'elle é- 
paqgne votre mari, et qu’elle le 
laisse, épi oublié, debout sur la 
moisson rouge.

C’était votre droit et votre de­
voir_

Mais je ne sais pas s’il y a, par­
mi ks millions d’hommes enga­
gés dans cette lutte, un soldat, 
un seul, qui soit tellement aban­
donné, tellement malheureux/que 
personne ne lui ait fait l’aumône 
d’une prière....

Etes-vous sûre que votre priè­
re ait été la meilleure prière?.. : 
Que votre cas en particulier ait 
été le plus touchant des cas? Que 
vous n’ayez pas eu ici-bas toute 
votre part de bonheur et d’a­
mour?....

Ne sentez-vous pas que vous 
accusez Dieu au miracle perpé­
tuel, universel ? Et, que, pour­
tant, vxotre prière garde sa raison 
d’être, et s avaleur, bien qu’elle 
ne soit pas exuacée dans k sens 
précis où vous, pauvre aimante, 

l’aviez faite ?
Dku voit tellement de plus 

haut, et de pins loin !

Et puis êtes-vous cretaine qu’il 
ne sortira pas du bien de éotie 
douteur?

Du bien pour votre mari si

r
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“Tandis qu’une poudre qui ex­
plose dégage sa puissance en un 
temps très court, le radium ne per­
dra la moitié de la sknne qu’en 
2,000 ans environ : donc énergie 
considérable dégagée d’une façon 
lente, régulière et spontanée, voi­
là la caractéristique du radium 
qui le met en dehors de tous ks 
corps connus jusqu'alors.”

Cette énergie invisible et im- 
palpabk existe sous forme de ra­
diations, dont la place se trouve 
au détà des rayons ultra-violets 

du spectre solaire, c’ést-à-dire 
que nos sens ne peuvent appré­
cier. Ce sont les rayons gamma 
qui ont le pouvoir d’émettre des 
particules infiniment petites qu’­

qualifiées de “poussières d’a­
tomes”. Après les rayons colorés 
que nous pouvons percevoir se 
trouvent les rayons uhra-violets, 
puis ks rayons X et enfin les ra­
yons gamma du radium.

Mais là ne s’arrêtent pas les 
propriétés surprenantes de ces 
rayons : les atomes qui les com­
posent, en se détruisant, mettent 
en liberté un gaz appelé "l’éma­
nation”, dont les particules don­
nent naissance au “raytonne- plomb! 
ment” employé en thérapeutique.
L'émanation est donc la partie la 
plus importante du radium, qu’on 
peut capter à volonté pour s’en 
servir—suivant ks besoin.

En pratique, on emploie ks 
sels de radium—bromure ou sul­
fate—enfermés dans de petits tu­
bes métalliques, ce qui est moins 
onéreux que de se servir de l’é-1 
manation seule, car celle-ci est 
épuisée en un temps très court, 
dix jours environ. Des sels de 
radium, au contraire, se dégage 
“lentement” l’émanatioa et c’est 
pourquoi on. ks préfère pour k 
traitement des tumeurs cancé­

reuses, par exemple.
Cela nous conduit à dire un 

mot des effets du radium sur nos 
tissus. On sait aujourd’hui que
ks cellules en vok-de multipli- Au bout de quelques instants, 
cation sont plus facilement at- jk releva la tête, 
teintes, que ks suties per ks ra- J’avais marié, il y a quatre ans, 
yons issue du radium. C’est ce une jeune filk douce et blonde et 
que l’on observe su sein des tu­
meurs formées d’une aggloméra­
tion de eeiluks en voie de déve-

ComptebIee*-“
P. Lanadowne Belyea
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£ Et, en effet, il n'est pas mort, 
le mari que vous pleurez !

“Vous le retrouverez dans vos 
enfants....

Vous l’entendez dans k silen­
ce de votre prière.

Il vous tendra la main aux 
heures de défaillance.

Il vous la tend aujourd’hui mê­
me. C’est moi qui écris.... mais 
c’est lui qui me dicte cette lettre.

Que dis-je!.... Sa gloire est dé­
jà la votre ; et à un de mes. amis 
qui vous croisa hier devant ma 
porte., j’ai répondu avec un ac­
cent que je ne connaissais pas:

—C’est la femme du lieutenant 
N.... tué à Vanquois !....

Que la paix des visions éter­
nelles descende donc sur vous!

Que votre âme brisée se re­
dresse!.... Que la douleur d’au- 
jourdh’iu devienne la douleur de 
votre demain....

Femme d’un héros tombé pour 
mon pays, je vous salue très 
bas!__
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questions concernant la 

santé en général, écrire à l’as- 
on Médicale Canadienne 

184, me Collège, Toronto. Une 
réponse personnelle sera envoy 
éa par écrit Noua ne répon- 
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Enfin on utilise encore le ra­
dium contre de nombreuses af­
fections de la peau et des gan­
glions, etc.

N’est-il pas curieux, ce métal 
qui se détruit lui-même tout en 
émettant des particules, métal 

infiniment précieux tant qu’il est 
actif, mais qui, après avoir libé­
ré la totalité de son énergie n'est 
autre chose que du vulgaire

Docteur J. E....

Viandes fraîche» 4-. ]
Fruit» —

Tekphene 18-11
Prompte livraison à domicile en tout tempe.
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Pierre L’ERMITE r’f;

Fau­
ci Я —Voyons, ma petite Jeanne, 

veux-itu que je te donne les trois 
vertus théologales en chocolat ?

—Oh! marraine, j’aimerais 
mieux les douze apôtres !

—Maman, est-ce que Charles 
sera toujours plus jeune que moi ?

—Oui, mon enfant.
—Quel bonheur ! Alors je pour­

rai toujours k battre.

aV'QU'EST-CE QUE
LE RADIUM?

ex-
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Quel est celui, à l’heuri 
nielle qui ignore k radium, 
merveille des merveilles, que nous 
devons au génk de M. et Mme 
Curie?

Tout le monde sait que ce mé­
tal,, encore inconnu avant 1898, 
possède des propriétés extraordi­
naires, dépassant tout ce que Ton 
pouvait imaginer avant sa décou­
verte et qu’eHes ont trouvé d’in­
nombrables applications dans 

| toutes les branches de la science.
En ce qui concerpe la médeci­

ne, k radium est rapidement de­
venu un instrument thérapeutique 
dont les effets sont tellement puis 
sauts et curieux qu’il a été appli­
qué au traitement et à la guéri­
son de maladies jusque-là répu­
tées incurables.

Qu’est-ce que le radium?
C’est un corps simple, Un mé­

tal, dont les atomes présentent le 
fantastique pouvoir de se détrui­
re- spontanément en dégageant 
dé* l’énergie “à jet continu”, ai 
l’on peut dire, de façon lente et 
régulière. Ecoutons ce qu’en dit 
k docteur Léon Gérard, radiolo-

!..
-Par Pierre L’ERMITE

&Dimanche 21, lundi 22 
mars 1915.

Elle entra dans mon bureau et, 
sans un mot,, s’effondra sur le 
fauteuil que je lui avançais.

Je ne vis plus qu’un long voile 
de crêpe, sous lequel pleurait en 
siknee un pauvre être de misère.

C'était cela, le bonheur hu­
main!

Les Meilleur» Parfumsf Л Poudre* à Toilette
sont à la
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phfo importants, c’est l’envoi dee invitations, que
____pouvons imprimer dan» 1e plus court délai, eut
jartee en jolies feuilles en parchemin.

Notre Travail Imite la Gravure.
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LISEZ LES ANNONCES 
ET ENCOURAGEZ 

TOUS NOS ANNONCEURS

DE LNUMBWARRB 

РНАЖКАСГЄ BRBAU
*t JWabafoatita VOUS

. N.-B.•-------- —
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rlque 
I in-

dccfle. Pàrmi les encombrants 
voiles <k deuil, j’apercevois au­
jourd’hui une figure de flamme, 

loppement et de prolifération.Lei nne Augure de révolte que je ne 
rayons du radium provoquent la 
mort de ces cellules de préféren­
ce à celtes des tissus seins et Ton 
est arrivéJi doser la quantité de 
rayons nécessaires pour attein­
dre ces tissus de nouveMe forma-

■■ ANNONCEES

NewRoyaLiHotet
d'Hôtel de Première

et

- ,-s
mu­
re é- connissais pas, où les yeux bleus, 

agrandie de larmes, avaient des 
reflets offensifs d’acier.

J’attendais, n’osants., pas po­
ser l'inutik question.

—....Il est mort!_inurmura-t-
ajfo enfin tout bas, en balançant 
la,tête, comme si elle aussi allait

Dr. A. M. SORMAHV ,»
INTS ELECTRIQUES I Dku. vous I- 
SORTBS II dites pas des choses pa­

ll reHiesl...
—Mais si 1.— Je les dis!-.. Et 

je les pensel.... Car, enfin, si je 
vous avais demandé la vk de mon 
mari— et si vous aviez pu me la 
aaeaerver.. réoondez-moi__N’est-

mais
.GATEAUXvous
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